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Crevent à différentes époques (N°6) I2

L
de la préhistoire à nos jours.

La religion à partir de l'époque gauloise

dans notre région.

Bien souvent les hautes futaies qui couvraient

notre territoire virent le "Druide" prêtre d'Autricum

(Chartres) revétu de la robe blanche, Îe faucille d'or

à la main, cueillir le gui du chêne, le sixième jour

de la première lune et peut-être offrir de sanglants

sacrifices à ses Dieux, (le principal étant Teutates

dieu commun aux Gaulois) sur l'antique dolmen de Breuil

ou d'Epone lieu de rencontre de notre région, sous le

contrôle des "Druidesses" (prêtresses) et des bardes avec

leurs chants magiques.

Si cette cueillette s'effectuait le sixième jour de

la lune ..... parce que la lune a déja une force consi-

dérable sans être encore au milieu de sa course. IL n'est

dit nulle part qu'il s'agissait du soistice d'hiver,

comme on voudrait le faire croire, par comparaison avec

la coutume du gui à Noël, ou au jour de l'An (qui n'est

jour de l'An que depuis peu de temps). L'Aguilanée ou de

l'An-gui-l'an-neuf, coutume demeurée très vivace dans

toutes les régions particulièrement en Bretagne.

Le texte de line mentionne seulement le sixième

jour de la lune, mais ne précise pas de quelle époque.

I1 est dit nulle part que les druides coupaient le

gui avec ses boules, ce qui sous tendrait du gui d'hiver,

Cela signifie qu'il pouvait être cueilli toute l'année,

ae condition que ce fut le sixième jour de la lune.

Ainsi sous le signe de la déesse Strena au premier

jour de l'An neuf,(sürement la fête du Samain le premier

novembre) ‘les (aulois s'échangeaient des touffes de gui
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de la préhistoire à nos jours.

La religion à partir de l'époque gauloise

dans notre région. suite

dont la perpétuelle verdeur symbolisait l'immortalité

de l'ême, à guérir certaines maladies et de protéger

de tous les dangers. 7

Les romains respectérent leurs traditions religieuses

les adaptant progressivement à la religion romaine en

donnant des équivalences aux dieux et déesses gauloises

à leurs dieux et déesses. L'église détourna aussi à son

profit certaines cérémonies païennes en gardant certains

noms des divinités romaines ou gauloises. (Saint Hermes

à Cravent).

Des missionnaires chrétiens commencèrent à précher

la foi nouvelle en Gaule dés le premier siècle, religion

qui mis environ 200 ans à s'implanter dans notre région,

avec une légère régression au 3em siècle, en 312 une

décision de Constantin ler le grand empereur romain

(306 - 337) fait du christianisme la religion officielle

de l'empire.

La Gaule devenue indépendante et notre région la

Neustrie la religion continua à faire son chemin très

lentement, la messe était dite dans des constructions

très légères ou bien dans une chapelle de château fort

de l'époque.

Principaux dieux vénérés par les Gaulois.

Teutates ou toutatous (ce qui signifie père du

peuple) le dieu suprême commun à tous les Gaulois.

(bien souvent assimilé à Mars).
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de la préhistoire à nos jours.

La religion à partir de l'époque gauloise

dans notre région. suite

Principaux dieux vénérés par les Gaulois. suite

Belenus ou Belinos ou Belen dieu du soleil, assimilé

à l'Apollon romain.

Belisina ou belisama (la très brillante) déesse de

lune assimilée à Minerve.

Gaibniu (celui qui ressuscite) plonge les morts dans

la cuve sacrée ils ressortent vivants, assimilé à Vulcain.

Kor père des esprits.

Lug dieu gaulois, assimilé à Mercure.

Mondon roi guerrier.

Ogmos dieu du combat singulier et de l'éloquence,

assimilé à Mars.

Strena déesse de l'An neuf.

Taranis ou Sekellos ou Sucellos le dieu de la roue

assimilé au Jupiter romain il tient une sorte de maillet

qui valut le surnom de tape dur.

Dieux animaux.

Épona déesse jument.

Baco dieu sanglier.

Mulo dieu mulet.

Cernunos ou kernunos (un Jupiter infernal) le dieu

aux bois de cerf roi des bêtes. Assimilé à Satan par les

« chrétiens.
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de la préhistoire à nos jours.

La religion à partir de l'époque gauloise

dans notre région. suite

£
Dieu et Déesse vénérés à Cravent par les Romains.

Hermes dieu grec identifié à Mercure, dieu de l'éio-

quence du Commerce des Voleurs, et le messager des dieux.

Tradition reprise par les chrétiens avec la cons-

truction de la chapelle dite des Saints Hermes au 8em

siècle.

Cérès déesse de l'agriculture, nous avons un bronze

à son effigie trouvé sur le territoire de Cravent.

(Voir retro N° 5)

Héros Gaulois.

Vercingétorix général en chef des gaulois 72 - 46

avant Jésus- Christ, exécuté à Rome au bout de six ans

de captivité.

A Vercingétorix assiégé dans Alésie, les Eburoviques

envoyèrent un renfort de trois mille hommes, cependant

que les Veliocasses en envoyaient quatre mille, les Bel-

lovaques dix mille et les Carnutes douze mille.

Au lendemain de la chute d'Alésia, le peuple Aulerqgue

ne déposa pas les armes et lutta encore contre les légions

‘romaines en coopération avec les autres tribus, la résis-

tance fut vaine et la répression fut rigoureuse.

Eponine héroîne cauloise morte en 19 après Jésus-

Christ femme de “abinus qui entreprit avec Civiliis d'af-—

franchir de Rome les gaulois. Elle fut exécutée après

son époux.
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de la préhistoire à nos jours.

La religion à partir de l'époque gauloise

dans notre région. suite

L'époque du commencement de l'année a varié chez

tous les peuples; les Egyptiens, les Chaldéens, les

Perses, etc..... la commençaient à l'équinoxe d'automne

(2I septembre), d'autres au solstice d'hiver (2I ou 22

décembre), d'autres enfin au solstice d'été ( 21 ou 22

juin).

En France, à l'avènement de Charles IX elle com-

mençait à Pâques. (Pâques entre le 22 mars et 25 avril).

. UN édit de ce roi, en.1564, ordonna que l'année

commencerait le ler janvier, date purement civile.

Druide: (latin druida, mot gaulois) prêtre celte.

Druidesse: (prêtresse celte).

Barde: (latin bardus), mot gaulois. Poête celte qui

chantait les héros. (poête héroïque et lyrique).

Faucille d'or. L'or est beaucoup trop mou pour

pouvoir couper quoi que soit. I1 s'agissait sans aucun

doute d'une faucille en bronze ou en fer revêtue d'une

pellicule d'or. L'or métal neutre n'altérant pas les

matières.



DEFINITION ETHYMOLOGIQUE DES LIEUX-DITS

DERRIERE LE BOIS DE LA PIERRE

Qui fait suite au bois de la pierre.

L'ABIME

L'Abime XIlem siècle du latin abyssus empreinté au

grec abussos (sans fond), que la langue des clercs alté-

ra en Gaule et en Espagne en abismus, par analogie avec

les mots en ismus. ;

Abime n.m. (grec abussos sans fond). Gouffre très

profond (littérature. ce qui divise, sépare profondément;

il ya un abîme entre deux générations). Ruine désastre;

être au bord de l'abîme. Larousse 1980.

Abîme profondeur immense définition 1833. (Précipice)

Nom donné à une terre divisant deux propriétaires.
 

L'abîme fait suite au Parjure.

LA CAILLIBOTTERIE

Cailli 1833 on donne ce nom dans quelques endroits

au cresson de fontaine (surtout en Normandie}.

Botte assemblase de choses de même nature liées

ensemble.

Cailli = cresson. Botte = liées ensemble. EÉrie =

métier local.

Lieu de culture du cresson et sa mise en botte.

L'attache de la botte de cresson était faite avec

de l'osier. Il existe une oseraie dans les bois de la

Harelle.



DEFINITION ETHYMOLOGIQUE DES LIEUX-DITS

LA CAILLIBOTTERIE. suite

LE CRESSON.

Il y a encore du cresson poussant sauvagement aux

abords de la Harelle, qui croît dans les fossés dans

une eau semi courante. Il est d'une saveur très piquante.

I1 y avait également une autre cressonnière à notre

arrivée à Cravent en 1955 au lieu-dit le ipré aux Boeufs

avec une récolte très abondante. Mais il fallait faire

très attention à la douve.

Cresson très apprécié par certains Craventais à

cette époque.

Douve n.f. (bas latin dolva) ver plat parasite, à

l'état adulte, du foie de plusieurs mammifères (l'homme,

mouton, boeuf) cause des dismatoses (longueur 3cm; classe

des trématodes). Larousse.

Difinition ancienne: Douve ou fasciole s.f.t.

d'histoire naturelle espèce de vers intestins aplatis,

ainsi appelés parce qu'ils ressemblent à une bandelette.

Fasciole:(Mot très ancien supprimé de le langue

Francaise) s.f. (fasciola) t. d'histoire naturelle, genre

de vers intestinaux, que l'on trouve spécialement dans

le foie et les canaux biliaires de divers animaux, et

surtout des moutons.



DEFINITION ETHYMOLOGIQUE DES LIEUX-DITS

LA CHAPELLE DES SAINTS HERMES.

Hermes midi occitan. Habitant d'herm ou erm endroit

désert.

Hermes dieu grec fils de Zeus et Maïa identifié par

les latins avec Mercure, il était le dieu de l'éloquence

du commerce, des voleurs et le messager des dieux.

Mercure fils de Jupiter, identifié avec l'Hermes grec.

Chapelle (1080 Roland). Capelle du latin populaire

cappella de cappa; parait avoir désigné d'abord l'endroit

ou l'on gardait la chape de Saint Martin à Tour.

Chapelle, partie d'une église contenant un autel

secondaire, puis (petite église).

Chapelle située aux abords du camp romain près d'une

source (culte de l'eau). Sûrement lieu de culte à la gloire

d'Hermesà l'époque romaine. Repris après l'évangélisation

comme Saint Chrétien ou la nécessité de construire une

chapelle afin d'éviter la continuation d'un culte paîen.

Chapelle datant du IIX siècle, détruite à la

révolution de 1789.

Emplacement d'un lieu de culte. (Romain puis Chrétien)

LA CHAUVETTERIE

Chauve XII siècle (chauf) masculin refait sur le

féminin.

Chauve nom et surnom.

Chauvette nom et surnom ( d'une femme chauve }).

Erie latin eriam métier local.

Endroit ou est faite la tonte des moutons . (Possible).

Endroit ou est la machine qui met à ras les champs.

Chauve c-a-d dénudé (terrain chauve)



GLOSSAIRE (suite)

Burin : Outil de pierre taillée très fréquent au Paléo-

lithique supérieur. Il présente un biseau formé par

la rencontre du négatif formé par l'enlèvement d'une

lamelle avec une autre surface qui peut être:

soit le négatif de l'enlèvement d'une autre lamelle;

il s'agit alors d'un burin dièdre:

soit une série de retouches continues, il s'agit

‘alors d'un burin sur troncature.

Burin bec de flûte: Burin dièdre d'axe. (Yoir burin).

Burin bec de perroquet : Type de burin caractéristique

de la dernière phase du Magdalénien (Magdalénien VI)

Il se présente comme un éclat mince portant une

retouche abrupte rendant un bord convexe.

À une extrémité, l'enlèvement lamellaire forment

burin est rentrant et dessinè ainsi une silhouette

de bec d'oiseau.

Burin busqué : Burin à enlèvements courbes multiples

arrêtés par une encoche, caractéristique de l'Auri-

gnacien.

Burin de type Lacam ou Lacan : Type particulier de burin

sur retouche concave et allongée découvert dans le

Magdalénien du Puy de Lacan (Corrèze).

Burin de noaille : Très petit outil de pierre taiilée sur

lequel plusieurs biseaux de burins ont été aménagés.

Ils sont formés par la rencontre de la trace laissée

par l'enlèvement d'un bord tranchant avec une série

de retouche tronquant la lame. Ces outils, caracté-

ristique de certains niveaux gravettiens (FérigordienV)

doivent leur nom à la grotte de Noaille en Corrèze.

Burin de Raysse : Variété de burin plan définie d'après

des outils du gisement du Raysse en Corrèze. Ce type

de burin est caractéristique de on niveaux

gravettiens. D. de Sonneville-Bordes désigne les mêmes

objets sous le nom de burin de Basseler (près de Brive

en Corrèze).
à suivre
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